
REVOLTES / EMEUTES /INCIDENTS DE MASSE EN CHINE

Destruction d'un quartier historique de Pékin à 
proximité du nouveau stade olympique (2008)

Entre 1993 et 2005, le nombre d'incidents de
masses est passé de 8,709 à plus de 87,000 en
2005 selon Yu Jianrong de l'Académie chinoise
des sciences sociales, plus de trois millions de
personnes étaient impliquées dans cette
multitude d'événements. Selon ce même
professeur, directeur du centre de recherche
sur les problèmes sociaux, "la capacité de
mobilisation à grande échelle de ces incidents
reste limitée du fait de la dispersion de la
société en de multiples groupes d’intérêts, dont
la cohésion est aléatoire." 

Occupation de l'administration à Qidong (Jiangsu)
contre la construction d'un pipeline pour les eaux
usées d'une usine à papier, juillet 2012

Exercice anti-émeute à Chongqing (Sichuan), octobre 
2009

Le recensement annuel des « incidents de masse », la dénomination officielle pour les conflits sociaux, émeutes,
manifestations atteint désormais une centaine de milliers d'épisodes par an généralement déclenchés par :
- des affaires de corruption, ou d’abus de la part de responsables locaux, 
- du rôle de la police, des contrôles arbitraires et parfois meurtriers (émeutes dans la province du Hubei après la
transformation par la police du meurtre d'un jeune de 24 ans, Tu Yuangao, en suicide), 
- de luttes liées au contrôle et à l'utilisation des terres (destructions des vieux quartiers dans les villes, expropriations
de terres dans les campagnes), 
- de tensions entres groupes ethniques dans les régions périphériques, 
- d'accidents miniers, 
- de luttes ponctuelles dans les usines (tabassage à mort par mille ouvriers du directeur de la Tonghua Iron&Steel
après un plan de restructuration le 24 juillet 2009), face à des conditions de travail désastreuses (voir par exemple la
manifestation réprimée en 2009 de plusieurs milliers d'ouvriers de l'usine Wintek à Suzhou dans le Jiangsu qui
travaillent sept jour sur sept, dix à douze heures par jour, pour fabriquer des écrans plats, exposés à des produits
chimiques toxiques, avec une menace de suspension de salaire dès la première heure de grève; la fermeture d'une
usine de Foxconn, sous-traitant d'Apple, après des affrontements entre 2000 ouvriers et 5000 policiers en septembre
2012), 
- sur les chantiers de construction, lors des mises au chômage et des faillites, 
- dans les villages et les quartiers ravagés par la proximité d'une usine et des rejets dans le milieu environnant de
déchets industriels toxiques (manifestation et blocage par des milliers d’habitants de Fengwei (Fujian) contre la
pollution occasionnée par une tannerie et une raffinerie de pétrole, qui empoisonnaient l’eau et multipliait les cancers
de l’estomac et de l’œsophage), 
- conflits également autour de la population flottante des travailleurs migrants (8% de cette population de sans
papiers ont perdu leur travail avec la crise et sont retournés dans leurs villages, soit 12 millions de personnes)

 sources : presse internationale / blogs



QUESTIONS

Les documents remettent-ils en cause la propagande officielle ?

Quels sont les effets collatéraux (conséquences négatives) du développement en Chine (cf doc 15-18) ?

Quelles sont les revendications des émeutiers / révoltés ?

Les émeutes et les conséquences du développement sont-elles liées ? Donnez trois exemples.

Est-ce qu'on peut observer des phénomènes similaires en Europe ? Pourquoi ?

Ces documents ont-il changé votre perception du peuple chinois, souvent considéré comme un peuple
d'individus dociles / soumis ?


